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Le mot du Président 


Le poète et conteur dialectal Charles-Frédérice HARTMANN écrivait 
voilà près de deux siècles ` « Schäm" dich deiner Mundart nicht, Wenn 
nur treu und wahr sie spricht ! » ( N’aie pas honte de ton dialecte, pourvu 
qu’il s'exprime avec fidélité et sincérité !). 


De honte pour promouvoir ce patrimoine linguistique remarquable que 
constitue pour notre département le dialecte, nous ne devons pas en 
avoir. Au contraire, nous devons ardemment promouvoir et transmettre 
aux plus jeunes générations notre dialecte et notre double culture latine 
et germanique héritée de notre histoire mouvementée et ferment de notre 
identité. 

Le Conseil Général du Haut-Rhin que j’ai honneur de présider mène 
une action exemplaire visant à développer et conforter l’apprentissage du 
dialecte. Car, il est un atout remarquable pour l'attractivité et la compé- 
titivité de notre département solidement ancré dans l’espace du Rhin 
Supérieur. 


A ce titre, j’ai souhaité que la collectivité départementale s’investisse 
avec volontarisme dans toutes les initiatives, qu’elles viennent des pou- 
voirs publics ou des associations, visant à renforcer l’usage du dialecte. 


Le présent recueil regroupant divers textes d'Yves BISCH, ardent 
promoteur du dialecte, parus dans la revue d’information départementale 
« Haut-Rhin magazine » est l’illustration de cette détermination qui 
anime le Conseil Général. 


Laissez-moi vous en souhaiter une bonne lecture. 


Charles Buttner 
Président du Conseil Général du Haut-Rhin 
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Le dialecte est à l’ Alsace ce que le knack est à la charcute- 
rie : indispensable ! A la fois signe d’identification et 
de reconnaissance, il est de nos jours de moins en moins 
pratiqué... quoique. Nous avons rencontré Yves Bisch, 
directeur d’école honoraire et grand promoteur de notre lan- 
gue régionale pour nous parler de l’alsacien... en français. 


Le dialecte est-il encore un lien social aujourd’hui ! 


Bien entendu ! De moins en moins, certes ! Mais l’alsacien garde une 
place de choix dans un certain nombre de circonstances variables 
selon la région, le milieu, rural ou urbain, l’âge des personnes, … Les 
retrouvailles, e Klässeversammlunga » entre autres, se font souvent en 
dialecte, preuve que les racines linguistiques sont bien ancrées. 


Notre dialecte est-il réellement en danger, faut-il (comment) 
sauvegarder sa pratique ? 


De toute évidence, notre dialecte est en grand danger. Il ne faut pas se 
voiler la face. Les locuteurs, encore nombreux certes, se situent dans 
une tranche d'âge avancée et même s'il reste nombre de jeunes, qui le 
comprennent, auront-ils un jour les moyens et surtout la volonté de le 
transmettre à leur tour ? Que faire ? Déjà, arrêter de se contenter de 
constats éculés qui aboutissent à des chasses aux sorcières d’un autre 
temps, éviter les lieux communs du genre : quel alsacien ? quelle gra- 
phie ? autant d'arguments négatifs qui n'ont l’heur que de se donner 
bonne conscience à bas prix. D'ailleurs n'est-ce pas dans la différence 
que réside sa richesse ? Une harmonisation de la graphie, pilotée par 
des universitaires en collaboration avec des gens de terrain, n'est-elle 
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pas en cours ? Des actions comme « E Friehjohr fer unsri Sproch », 
le succès du théâtre dialectal, montrent que, de Wissembourg à Saint- 
Louis, des initiatives voient le jour tout au long de l’année. Aider à les 
fédérer, les encourager, les faire connaître, portera tôt ou tard ses 
fruits. 


Pour les plus jeunes, il faut avouer qu’il n’est pas facile d’appren- 
dre l’alsacien quand souvent les parents ne le pratiquent plus. 


Pour apprendre une langue, il faut un certain nombre de paramètres 
pour créer l'indispensable motivation des enfants : l'implication de la 
famille, de l’école, du monde associatif, des médias, … Si l’une de ces 
parties fait faux bond, surtout s'il s'agit de la famille, il faut absolu- 
ment que les autres y pallient en redoublant les efforts et les occasions 
de valoriser la pratique de cette langue. L'apprentissage de l’alsacien 
n'échappe pas à cette règle. Il faut que les jeunes sachent pourquoi ils 
doivent s'accrocher pour surmonter maintes difficultés : par exemple 
pouvoir participer à un spectacle, discuter avec leurs voisins suisses et 
badois … Il faut qu'ils disposent d'outils pédagogiques adaptés à leur 
âge : livres, pièces de théâtre, jeux, chants, émissions télé, pour qu'ils 
puissent aimer une langue qui n'est pas leur e Müetersproch ». Des 
velléités existent, soutenons les ! Acceptons aussi, sans « johmere », 
que l'alsacien demeure un dialecte vivant » et non sclérosé, qui 
évolue et se doit d’intègrer des apports extérieurs. 


Aujourd’hui, certains n’hésitent pas à dire : 
«c’est chic de parler alsacien ». 


Pourquoi pas, si cela ne consiste pas seulement à céder à une mode 
éphémère, mais relève d’une conviction profonde ? D'aucuns préten- 
dent que le slogan « il est chic de parler français » a contribué au 
déclin du dialecte. Alors, si le fait de le paraphraser peut aider à inverser 
la tendance, je suis preneur. Il faut que le fait de parler l’alsacien soit 
considéré comme un plus, dont on retire une légitime fierté. 


Recueil de textes en Alsacien 
Edition du Conseil Général du Haut-Rhin 


L’alsacien est pratiqué beaucoup plus volontiers par nos compa- 
triotes quand ils sont en vacances dans d’autres pays, comment 
peut-on l’expliquer ? 

Il s'agit d'un phénomène bien connu. En vacances, parler alsacien 
avec ses compatriotes relève de plusieurs facteurs, plus ou moins 
louables, qui vont du repli identitaire au désir de rupture totale avec le 
quotidien et le monde du travail, où les langues nationales ne laissent 
guère de place au dialecte. 

Pour être en contact avec la « diaspora alsacienne », je confirme 
qu'aux quatre coins de la planète existent des Stämmtisch, où les expa- 
triés prennent plaisir à s'exprimer dans la langue de leur petite 
et lointaine Heimet. Nostalgie ? Heimweh ? Besoin de sentir que le 
cordon n'est pas définitivement coupé ? 


Et en guise de conclusion : 


L'alsacien peut encore avoir de beaux jours devant lui, à condition que 
tous ceux qui sont convaincus de sa richesse apportent leur pierre à 
l'édifice, chacun à son niveau, ne serait-ce qu'en portant au problème 
de son déclin, non pas un regard exclusivement inquisiteur et 
alarmiste, mais se focalisent davantage sur les incontestables signes de 
frémissement perceptibles dans des sphères les plus diverses : scolaire, 
universitaire, associative, éditoriale, … Quand on pourra y ajouter la 
sphère familiale, le problème sera résolu. En attendant, multiplions les 
conditions qui favoriseront auprès des parents cette adhésion, en 
redonnant à notre langue régionale ses lettres de noblesse ! 

S isch heechschte Isabähn ! Nundabuckel noch amol ! 


Winterschlof 


s isch kàlt drüsse, isskalt... 
(noochem A. Weckmann) 

...Jetz hai mr numme nos Chaltegeh 
(noochem Nathan Katz) 


Vo St-Hyppolyte bis uf Waldighoffe isch 
Hochwinter, mit Froscht, Schneedäcka, 
Iszapfla, Freid un Leid. Niemets spiirt 
äb dr Winter kurz oder làng, wiss oder 
nàss, kàlt oder mild wird st. Me müess 
schu d’Tiarla un d’Pflàänza beobàchta... 


Ìm Winter à-bàsse 

D’ Nâtür sorgt drfer, àss sich Vegala un imala, Fuchs un Häs, in dr Zitt 
un richtig, uf dr Winter i-stèlle kenna. 

Dr durgfrohrena Boda beditet Pflanzarüehj, bis d’Witterung widder 
erlàuibt im schiicha Schneegläckla si wissa Käpfla widder zeiga. 

D Zugvegel sin furtgfloga in wärmera Gegenda ` vum kleina 
Schwalmala, wo àn Màriàgeburt, nit waga dr Kälta, aber Màngel àn 
Ìnsekta, unsera Stàll verlo hät, bis zum Symbol vù unserem Landla, 
dr stolza Storck, wo sina Wìnterquàrtier im Süda erreicht hät, - mìr rede 
nit vo dana, wo dàs nim notwandig han, wil ’s Frassa ìhna uf’ma Plateau 
gserviert wird -. 

Màrter un Reh han sich e mehr oder weniger dìcker un labenswichtiger 
Pelz à-gschàfft, 

Dàchs un Eichhärnla eberlaba mit Winterrüehj, un Nàhrungsresarva. 
Fladermüs, Murmeltier, Ìgel han ìhra Labensfunktiona uf Spàrflèmma 
i-gstèllt, ihra Kärpertemperàtür gsankt, un ihra Harzschläg redüziert, fer 
ìm e diefa Winterschlof d kältschta Moneta eberwinda. 

Frosch un Krott bàssa sich dr Umgabungstemperàtür à, veringera ihra 
Harzschläg, un käja ìn a lànga Winterstàrr. 


Wie s Veh ? | 
Fer d Menscha sott dia Johreszitt o meh Rüehj beditta. Aber sie isch 
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umma dia Zitt, wo me àm e Winteroba nur noch, wie dr Nathan Katz, hät 
kenna “chaltegeh”. Hitt isch dr Schnee nim nur “dr Mischt” vo da àrma 
Litt“. Me màcht hunderta vo Kilometer, me verbringt Stunda in da 
Stauiunge fer in de Bargstätiona frischa Schneeluft schnüfa, un 
Wintersport triba. Schnee isch e Richtum wora. 

Doch wie d Vegel fliegt me hìttzetàgs in d’wärma sunniga Lander. Dankt 
me o àn d’Obdàchlosa ? 

Doch wie s Wesala un dr Baar legt me a mehr oder weniger dicka 
Pelzmàntel à. Dankt me do drbi, wàs dàs mankmol fer Tiarlaquäleräi 
verursàcht ? 


Uf d’Glieda blosa 

Bi jedem Tiarla, jedem Pflànzla, jedem Mensch, kàt ’s Fiirla, wo noch 
glunzt, widder Laba bringe. Me brüücht àls gràd nur uf d’Glieda blosa. 
Un wenns o so war mit unserer elsassischa Sproch ? Wenn sie sich so in 
e Winterschlof i-gstellt hatt, wie sie àn Nàhrungsmàngel lidet ? Wenn 
sie bi etlige, wu sìe trotzdam wan sorgfaltig witter pflaga, nur vorlaifig 
e dicker Winterpelz à-gschàfft hatt ? Wenn se sich bi àndera, bsunders bi 
de jingera Generàtiona, nur in a tiefa Winterschlof gsetzt hatt ? Un, wenn 
o ìhr Harz sehr làngsàm schlàt, e Fiirla immer no brenna dat ? Doch, nit 
vergassa, bim Winterstàrr isch dr Tod neecher às s Laba! 

°S git kä hundert Meegligkeita : Antwadder gan sich àlla, wu um’s 
Eberlaba vu unserer Müetersproch bekimmert sin, Mich fer ihra Umwalt 
so gstàllta, àss wiels Schneegläckla oder "e i-gschlofena Murmeltierla, 
unsera Müetersproch widder vù sich salbscht Luscht bikummt fer zer. 
wàcha. Oder s Friehjohr wird nur fer die sìì wo gega dr Strom doch wit- 
terscht Elsassisch bäbbelt han Aber nit o fer die, wo d’Müetersproch in 
e züe tiefa un àllerletschte Winterschlof gsunka isch. 


s Murmeltier : la marmotte, la personne bougonne 
chaltegeh : participer à une veillée 

dr Mischt : le fumier, l'engrais 

d Obdàchlosa : les sans abri 

dr Winterschlof : l'hibernation, le sommeil hivernal 
dr Winterstàrr : la catalepsie — dr Stär : la cataracte 
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Jugend un kä And ! 


Mit dr Jugend isch nit los ! 

Wer hät no nie, do oder dert, eini oder 
sogàr mehreri, vo dana Behäuiptunga 
gheert : 

- "Unser! Jugend isch schlacht uferzoga, 
un hât gàr kä Respakt meh vom Alter.” 

- “Ich hà eberhâuipt kä Hoffnung meh in 
d’Züekunft vo unserem Land, wenn d'hit- 
tiga Jugend on Rüeder kummt, denn sie 
isch unerträglig, ohna Zruckhàlt, gànz 
eifàch beesärtig. ” 

- “Unseri Walt bor e  kritischa 
Ebergàngsstufa erreicht. D’Kinder losa nimm uf ihra Eltera. S And dr Walt isch 
nimm witt. ” 

- “Unseri Jugend isch verdorba bis in 5 diefchsta Harz ina. D junga Litt sin fühl. 
Sie warda nie wi d Jugend vo friehjer sit, Die vo hîtt wara nit im Stånd sù, unseri 
Kültür z'erhàlta. ” ? 

Gràd e kleina Präzision : Dr erschta Sätz isch vom Socrates (470-399 v.Chr.); 
dr zweit vom Aristoteles (384-322 v.Chr.); dr dt vom e aegyptischa 
Prieschter (2000 v.Chr.), un dr letscht, meh às 3000 Johr àlt, isch uf me 
Leimtopf in de Trimmer vo Babylonia endeckt wora. 

We doch d’Zitt schnall umegeht ! 


D hìttiga Jugend ! 

Da Begriff wird wenig Mol ìm e positiva Sinn benutzt. Dankt me nit bi “hìt- 
tiga Jugend” sofort àn Ràuichgìft, Diebstàhl, Kràch, Fühlheit, Frachheit ? 
Dàs isch grundsätzlig fàlsch un unracht. Me müess o sàga, àss d’Media 
meischtens nur d’Eigaschàfta von’re gànz kleina Minderheit bevorziega. Un 
scho isch’s gschah : Àla in dr gliich Säck ! 

Drbi brüchtigt me nur e bitzi grindliger un sàchliger drilüega, fer sah àss 
d’grofii Mehrheit àschtandig, schàffrig un hilfsbereit isch. 

Nähe kà me diejeniga, wo duradrahja, un Dummheita màcha, nit 
entschuldiga, sogàr wenn me ne nit änders à-zbieta hät àss Ârbeitslosichkeit 
fer Züekunft, Bettung Al einziga Ländschàft, un seht wi se vo z’Morga bis 
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z’Nàcht uf sich salber à-gweesa sin. 

Wèrisch dr Sindabock ? 

D’Fàmelie ? Sie hàt’s nit immer liicht. Aber wie kà me Kinder no begei- 
schtera, wenn scho in de junga Johra ihna nit d’kleinschta Miehj verlàngt 
wird, un àlles sterilisiert un erlichtert wird. Wenn me ne losst glàuiba àss 
s Glick nur im e greelera Wàga às dr Nochber, d näischta “game boy”, 
d’exotigschta Feria legt, un domit vergassa ihna z’bibringa, àss e grossa 
Freid àm Duft vom e Bliemla, àm Gsàng vom e Vegala, àm e Spàziergàng in 
dr Nàtür, àm Àblosa vom e Marla, wo eim dr Papy verzehlt, kà lega. 
D’Schüel? Eber d’Schüel schimpfa isch im Frànkrich e Nàtionàlsport. Nur 
d’Schüel hät no nie e Gsellschàft verandert. D’Schüel isch s Spiegelbild vo 
dr Gsellschàft, denn se isch àbhangig vo de Mittel, wo me ìhr zur Verfüegung 
stellt. 

Saller hät gsait : “ ’s nutzt nit d’Kinder z’erzieh, se màcha sowiso àlles no”. 
Do isch dr Wundepunkt : ’s Vorbild vo de Erwàchsena. Un drzüe brücht 
d'Jugend unbedingt Verträuia, Veràäntwortung, Bschaftigung, Àrbet, 
Hoffnung, wi gsait e Grund fer sich Miehj ga. 


Junga Johra, alta Taga 

Ìn Wirkligkeit müess sich d’hittiga Jugend, wie bi jeder Generàtion, sina 
Plàtz in dr länga Gschichta vo dr Menschheit erkampfa. Sie isch zwunga, 
sich vo dr Vergängaheit z’entläschta, ohna d’Ânerkennung z’vernàchlässiga, 
wo sie ihra Vorganger schuldig isch. Sie müess o unbekännta Gebieter for- 
scha mit’m ewiga Wunsch ihra verscheedena Wurzla z’ernäjera. 

De Junga wird oft dr Vorwurf gmàcht, sie glàuiba, àss d’Walt mit ihna erscht 
àfàngt, àber nur vo dana wo meina, Ass d'Walt mit ihna ufheert. Un dankt me 
nit in ältera Kreisa : “Noch amol jung wara, i-verstända, àber drbi scho àlles, 
wissa wàs 1 hit weih”? 

Wenn me sait « in junga Johra », un « in àlta Tàga », isch s we d’Jugend 
Johra, un s Alter nur noch Tàga vor sich hät. Wurum drno nit die àlta Tàga 
benutza fer dr Jugend halfa, e Walt mit meh Frida un Grachtigkeit z’bäuia. 


d Ebergàngsstufe : duradrahja : « perdre les pédales » 
le stade de transition dr Sindebock : le bouc émissaire 
dr Leimtopf : la poterie d’argile dr Wundepunkt ` le point sensible 
d Trimmer : les ruines vernàchlässiga : négliger 


Fasnacht, d fimfta 
Johreszitt 


“Fasnàchtsnàrr bat e Wurscht im 
Sàck, s kummt e Hund un bisst’m 
dräpp.” 


Elsassischa Fàasnàcht ? 

Git’s dàs oder han mir im Landla 
nit immer meh so ne Mischung vo 
Karneval üssem Rhilànd (wie 
Köln oder Mainz), àälemännischa 
Fasnet, Bâsler Fàsnàcht, oder 
Fasching im Bayrischa ? Farba nit 
mankmol sogàr Nice, Venedig, 


Rio uf uns àb ? 

Findet me nit Umzeeg mit Guggamüsik, Kenigina, Prinzpaarla, 
Sambatanzer, Màskebaal, Sitzunga mit kabarettàrtiga Dàrbietunga ? 
“Frauenrecht”, wie’s bi unsera Nochber heißt, wird bi uns dur dr 
Bibalafritig ersetzt. 


Dr 11.11 àm 11 Ühr 11 

D’ErÂffnung vo dr Karnevalzitt àm nàrrischa Termin vom 11.11. um 
11 Uhr 11 isch e Erfindung vom 19. Johrhundert. Me müess wissa àss die 
Zahl 11 àls nàrrisch à-glüeckt wird, wie se d’Zeh Gottesgebota eber- 
schrittet, Aber d’Zàhl vo de zwälf Aposchtel nìt erreicht. Drgega Fasnet 
un Fasching sin scho zwälf johrhundertlàäng zwischa Dräikenig un 
Aschamittwuch i-granzt. Dàs beditet, dur däs Ass Oschtera beweeglig 
isch, d’Fàsnàchtszitt gràd so güet 28 wie 63 Tag kà düüra. Un do reda mir 
vo dr Herrefàsnàcht, denn d’Bürefàasnàcht, o àlta Fäsnächt gnennt, 
kummt drno erscht richtig in Schwung. 


Dr “schmutzig Dunschtis” 
S ditscha Wort “Fastnach” bezeichnet dr Oba vor dr Fàäschtezitt, doch 
meischtens fàngt dr gànz Hällodrio àm “Schmutzig Dunschtig” à, wie 
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me im Bàdischa sait, schmutzig im Sinn vo fattig. Vor’m vierzig tàglànga 
Fàschta düet me richtig feist assa. No brücht me sich nit wundra, Ass 
Fàsnàchtskiechla, Nonnapfirtzla un Schankala untrennbàr vo dara 
Perioda sin. Wenn im Elsäss d’cavalcades pràaktisch immer àm e Sunntig 
stättfinda, isch ana àm Rhi speziell àm “Rosenmontag” dr Deifel los. “Am 
Rosenmontag bin ich geboren, bis Aschermittwoch bin ich verloren !” 


“Morgestreich” 

D’Basler Fàsnàcht geht erscht e Wucha speeter los. Am Mantig nonem 
Aschamittwuch fànge in Bâsel “die drey scheenschte Däg” mitem 
Morgastreich à. Fàscht hundertäuisig wunderfitziga Züeschäuier wan jed 
Johr däs Erreignis erlaba. Punkt vieri z'Morga wara àlla Liechter gläscht. 
“Morgenstreich, vorwärts, marsch!” rieft dr Tambourmajor, un scho geht 
dr “Charivari” los. Gruppa, mit verruckta, gspangschtiga, melancholi- 
scha un witziga Gschtälta, Cliqua, mit Trummla un Pfiffla, gehn (br Wag 
bis es Zitt isch fer d’obligàtorischa Mahlsuppa un d Ziwwalawahja. 


’S Puppi verbrenna 

’S And vo dr Fàsnàcht isch vilmol mit Fiir verbunda. S Lumpapuppi, wo 
d’Boosheit symbolisiert, wird dur’s Dorf gfiehrt, àklàgt fer veräntwortlig 
vo àllem Leid wo uf d’Menscha ku isch im vergàängena Johr, un si Tod in 
de Flàmma kàt eim nur àns Haxeverbrenna im Mittelàlter erinnera. 
Dr Symbol vom Fiir, wo Dunkelheit un Kälte vom Winter furtjàgt, befin- 
det sich o, uf beida Sitta vom Rhi, bim Schiibaschlàga, wo brennenda 
Holzschiiba mit Häselnufistänga bargàb ins Tàl gschleudert wara. 


Dr Sinn vo dr Fàsnàcht isch, wi gsait, voll mit dr Fàschtazitt verbunda. 
Un eigentlig därftigt nur dajenig Fàsnàcht fra, wo hintenoh fàschtet un 
sich uf Oschtera rischtet. 

Un wie saller gsait hàt :“Liaber eimol im Johr nàrrisch si, às’s gànza Johr 
verruckt.” 


Nonnapfirtzla : d Ziwwalawahja : 

des pets de nonne la tarte à l’oignon 
Schankala : brennenda Holzschiiba : 
(des petites cuisses) des petits disques 


des beignets de carnaval en bois enflammés 


~ à h 
Lach osund 
LOCH ISCH gsun 
Er : S isch nit zum Làcha ! 
Amol meh hät dr Volksmund 
racht, wenn ar behàuiptet : “Làcha 
isch gsund”. 
Doch erscht sitter e pààr 
Johrzehnta beschaftiga sich 
Forscher gànz arnschthàft mit dam 
wo dr Mènsch so einzigàrtig 
macht : Humor un Làcha. 
D’Gelotologie, d’Wissaschäft vo 
dr Üswirkung vom Lächa uf 
d’Gsundheit, isch gebora vor me 
viertel Johrhundert, indam sich e toteskränker Wissaschäftsjournalist, 
Norman Cousins, widder gsund glächt hät, un domit interassa bi de 
Mediziner, Immünologa, Neurologa, Stressforscher ufgweckt hät, im 
e Bereich, wo sich bis dert nur Philosopha un Psychologa bekimmert han. 


Do sottsch ot làcha. 

Un d’Endeckunga vo dana Forschunga sin bemerkenswart ` Bim Làcha 
setza sich 300 Muschkla in Bewegung. Labra, Gàlla, Mülz un Dàrm wara 
mässiert. Me hät feschtgstellt, àss allei d’ Hauiptlächmuschkla, dr fàmos 
Zygomaticus, 15 Gsichtmuschkla àsch-pàännt. S isch àber no làng ot 
àlles : s Harz schleht längsämer, dr Blüetdruck sinkt, d’ Verdàuiung wird 
stimüliert, un wàs fàascht nit zum glàuiba isch, làcha stärkt unsera 
Àbwehrkräfta, Spännunga leesa sich im gànza Kärper, un me fühlt sich 
eifàch glickliger. °S Schnüfa wird vertieft, un versorgt unser Organismus 
mit meh Süürstoff. 

Ass làcha uns güet màcht, merkt me sogàr Am Gsicht à : e bèssera 
Kreislauif git dr Hütt e strählend Üssah, un hât oj e kosmetischa Wirkung 
gega d’Kummerfàlta. 

Dr Effakt vo Stresshormona wie Adrenalin wird àbbramst, un 
dur Gliickshormona ersetzt, D Narvazella vom Rickemärk wara 
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unempfindliger, un lindra im Him d’Schmarzempfindunga. 

Làchkür 

Kinder làcha im Durschnitt 400 Mol im Tàg. D’ Erwàchsena komischer- 
wiis nur noch 15 Mol. Drbi hät me feschtgstellt, àss ei Minüta vo Harza 
làcha dr ghich Effakt hàt wi 45 Minütta Entspännungstraining. Wenn me 
làcht, bietet sich vilmol e kreativa Leesung à fer e Problem, wo me bis 
do nit dreber awagg ku isch. Dur s Làcha wara d Menscha zfreedener un 
spontàner. 

Fer e stàbil Harz un e gsunder Kreislàuifsystem schläga Wissaschàftler 
vor, regelmalig Sport triiba, Aber o jeda Tàg mindeschtens 15 Minuta 
làng làcha. 

Ìsch’s denn so schwaar fer im Âlltagliga e Grund zum Làcha z’finda ? 
Me müess hàlt o im Làcha entgega geh, un nie e Glagaheït verfahla fer 
im e Witz züeheera, oder ein verzehla, luschtiga Veràänstàltunga üssüecha 
wie Film, Elsassertheâter, Kabarètt, Stämmtisch... 

Me brücht nit unbedingt sich bucklig làcha, scho e frindlig Lachala 
bringt schiins positiva Emotiona, bim àndera, Aber o bi sich salbscht. 


Trotzdam làcha. 

Un wenn me nit zum Làcha hät, oder wenn’s eim nt drum isch, no 
zwingt me sich eba drzüe. “Làch wenn’s zum Hiila nit langt.” Nei, däs 
isch o kä Witz ! O grundloses Làcha, wie zum Beispeel bim “Làch- 
Yoga” trainiert wird, isch güet fer d’Stimmung, un kàt gànz positiva 
Effakta erwecka. 

Ebbis ginschtigeres às Lächa ais uf dr gànza Walt nit. S isch 
umasunscht, verdieft s Loch vo dr Kränkakàssa nit, un hàt àbsolüt kä 
schadliga Nabawirkunga : Also, sogàr wenn me in àlla Bereicha spàrsàm 
isch oder müess sii, um Gottes Willa jo nie àm Làcha spàra. 


s Mìlz : la rate 

d Kummerfalta : les rides causées par les soucis 
s Rickemärk : la moelle épinière 

sich bucklig làcha : rire comme un bossu 


Friehjohrsport 


d Vil Litt hälta s Friehjohr fer 
KE ( d’scheenschta Johreszitt. D Nàtür 
{r Gei düet längsäm verwächa no "rem 
länga Winterschlof, un bereitet sich 
uf s Laba vor. D Nachta wara kirzer, 
un d Taga länger. Uf de Màtta, 
in de Garta, un im Wàld erschiina d 
wissa Schneegläckla, d gaala 
Schlisselbliemla, un d harziga 
Vejjela. Gmietlig erwährmt sich 
dr Boda, d Knoschpa drucka àn de 
Baim. Me kà dr Gsàng vo de Vegela 
heera. 


Dr Schnee verschmälzt, d Sunna schiint. 


Schmarzhàft 

Küüm isch d Sunna widder do, fàngt d Saison vo de Üsdürsportler à, un dës 
bedittet fer vil Knischmarza, Kritzweh, Muschkelkater un noch àndera 
Beschwarda. 

Dr Grund vo dam schmarzhàftiga Friehjohrerwäcka isch meischtens, àss gwissa 
Suntigsportler sich eberschätza. Klàr, im letschta Spotjohr isch me in Süperform 
geit, drno Tsch d Winterpäuisa ku, un scho meint me àss me d gliicha Leischtunga 
kà bringa. Trotz Schwimma oder Lànglàuif wahrend de kàlta Tàga, sin mit ànde- 
rem Sport d Muschkla un d’Glanker änderscht beläschta. Ìn de kälta Moneta 
isch vilmol s Känape dr liebschta Ufhältungsort. D Wiehnachtsgäns un àndera 
Faschtligkeita han ditliga Spüüra uf de Hufta hinterlo. 

Doch müess me sich widder in d Hand nah, denn Sport erwäckt o im heechera 
Alter d Labensgeischter, un do gheert unbedingt frischa Luft un liichta Ernährung 
drzüe. 

Làngsàm un Disziplin 

Also àm Àfàng làngsàm, wenn’s bliebt ! Zum Beischpil zwei bis dräi Wucha 
làng jeda Tàg e hàlb Stund stràmm làuifa. Bim Renna oder Velofàhra, ditlig unter 
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dr Kilometerzähl vom vordriga Johr bliba, un kurza un ebena Sträcka wähla. 

S isch o kä Schänd he un dà e Koma Verschnüfspauisa zmàcha. 

Fàscht jeder Freizittsportler spiirt bim Training sina perseenliga Schwächstella. 
Bi eim Tsch s Kni, bim àndera e verkrämpfta Nacka. Wer drno eifàch witterscht 
màcht rischkiert Schlimmeres. Richtiga Übunga erlàuiba meischtens 
die Schwàchpunkta ìn Grìff znah. 

Un mt vergassa ` wer regelmasig allei Sport triba will, brücht vil Disziplin. 
Wagadam isch’s eifàcher sich àn e kleina Gruppa à-schliessa, wo im gliicha Sim 
pràktiziert. 

D Nàsa làuift o ! 

Üsdürsportler han vilmol “d’Nàsa voll”, un e eifàcha, Aber nit elegànta Technik 
fer sie zputza. Die kennt e jeder. Nur Achtung ga, nit gega dr Wind schnitza, un 
nit unbedingt e Gwohnet drüss màcha. Dheim un ìm Büro isch’s doch besser, 
wenn me e Nàstüech àwandet... 


Ufwärma un trìnka 

Me kà’s nit gnüe widderhola, me sott nie Sport triba mit Käl Muschkla. Ìmmer 
sie zerscht ufwärma. 

Vor, wahrend, un no dr Àschtrangung trinka, hìlft dr Giftstoff üs de Glider ztriba. 
Wàsser nàtirlig ! 

Fer jeder Sport isch’s o wichtig technisch im Bild at, drno (ech d Leischtung 
besser, un s Verletzungs Risiko kleiner. 

Ìmmer uf si Kärper loosa, un nìt vergassa, àss Krampf oder Stìch Zeicha sìn, wo 
me nit därf unterschätza. 

Un sowiso dr beschta Mittel, in jedem Fall, isch doch s gànza Johr sina Form 
unterhàlta. 

Un wenn me àn sinra Sportfähigkeita zwiifelt, brücht me nur àn dàs Zitàt vom 
Seneque danka : “Dr Wind kà nur ginschtig sìì fer da, wo weiss, wo er ànageht”. 


d Glanker : les articulations 
dr Gìftstoff : la toxine 

dr Stìch : un point de côté 
gìnschtig : propice, favorable 


Süechsch Krach ? 


ZE “Ja bi uns uf’m Lànd isch’s doch so 
SS? riehig ! Nit wie in dr Stàdt, wo’s 
tàgtaglig, un sogàr z’ Nàcht, lütt 
züegeht. Küm zum üshàlta! Do im 
Därfla hährsch nur d’Vegala wo 
pfiffa, he un dà e Guckel wo krahjt, 
oder d’Glocka wo Battzitt lütta. 
Un de weisch jo wi dr Kràch 
schadlig isch fer d’Gsundheit, un 
e schlachta Ifluss uf Blüetdruck, 
Stress, Schwindel, Miedi hàt. 

- Dàs isch nit Näjs. Scho vor 5000 
Johr verzählt d’Gschichta vo 
Babylonia, han d’Gätter e Sintflut uf d’Arda gschickt, wi’s bi de Menscha 
z’lütt züegànga (och, 

- Un hittzetàgs liidet uf dam Gebiet e Drittel vo dr europäischa Bevölkerung. 
Zum Glick isch’s bi uns im Dorf in dara Hinsicht e richtig Paradis. 

- Ja, Aber wàs isch denn däs fer e Ràdàui ? 

- Hittisch jetz gràd e Üsnähm! Dr Nochber vo rachts düet si Ràsa mahja, da 
vo links isch àm Holz saga, un da vo hinta hät dr hittig Tag gwählt fer si Häàg 
schniida. Ìn e pààr Stunda isch fertig mit dam Krämbol. 

- Un dü sajsch nit drzüe ? 

- Ìch will doch güet bliba mit mina Nochber! 

- Dü, ich glàuib, s git e Gwitter. 

- Nei, s dunnert nit ! Dàs isch nur e Flieger, wo vergassa hät, àss’r nit so nider 
eber d’Hiiser fliega derf, wenn’r lànda will. S isch hàlt pràktisch so nooch 
bim Flugplàtz wohna, wenn me e Raisevogel isch, no müess me hàlt o in 
Kauif na, àsses mankmol eberem Kopf e bitzt rumpelt. 

- Dü, do müess e Unglick pässiert st. D’Sirena màcht jo e Mordsspektäkel ! 
- Nei, dës isch nur e Àlàrm Ànlàga wo in dr Nochberschäft automätisch 
losgànga isch. So vilmol kummt dàs Aber mt vor. 

- Sàg, ich hà nit ge wisst, àss dü nabenra Rennbähn wohnsch ? 
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- Nei, s isch nur dr Suhn vom Pumpierchef, wo àn sim Scooter baschelt : ar 
dopiert e wenig dr Vergàser, un hät vergassa (?) dr Üspuff widder ähangga. 
Un jètz màcht da Luftibüs e Vorfierung fer Idruck schinda bi sina Kumpel. 

- Sitter wenn Tsch do e Hundeheïm in dr Nähchi ? 

- H isch doch nur e ditscha Schaferhund wo billt, wil ar nit vertrait, Ass 
dr Gasslaraddi vom Schüelmeischter de Âmsla kàt norènna, un ar isch 
dr gànza Tàg ànra Kettena à-ghangt. Un da Mobber, wo gäisst wi e àrmi Seel 
im Fagfiir, fühlt sich vo sinra Herrschàft verlossa. 

- Wurum hàsch dü mir mit gesat, Ass dir hìtt e Dorffascht han? 

- Vowaga Dorffascht ! Dàs isch im Müsikchef si Suhn, wo lehrt Pàsäuina 
blosa, un no müess’r hält tàpfer ieba, un si Brüeder stellt no sina 
Stereoànlàga lütter à, àss’r wenigschtens si Hard Rock kà gniessa. 

- Loos amol die Gigseräi! Häsch mr nt verrota, àss me noch Säila dert 
schlàchta. 

- Vowaga Metzgeräi ! D’Schwitzer, wo dert ana wohna, han e näi 
Schwimmbäd i-grichta, jetz hät d’gànza Jugend vom quartier Ludi. No 
geht’s hàlt e bitzi lütt züe, Aber nur wenn scheen Watter isch. 

- Ja sàg amol, kàsch dü zen bliba in dim Gàrta, do ràuicht’s un kràcht’s jo wi 
bim e Wàldbränd ? 

- Dr Meyer verbrennt doch nur d griena Näschtla, wo er àb-gschnitta ht, un 
dr Schmidt hàt si barbecue à-zunda, un grillt Merguezla un chippolata. 

- Un dü lüegsch eifàch dam allem züe. Un dr Stress, dr Schwindel ..? 

- Ja weisch! Ìch süech kä Kràch mit mina Nochber !” 


riehig : tranquille dr Luftibüs : 

Battzitt lütta : sonner l’angélus  l'écervelé (“tête en Pair”) 

dr Schwindel : Ludi hà : 

le vertige (l'arnaque) profiter d’une bonne aubaine 
d Sintflut : le déluge 
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Ferie in dr Schwyz 


Ferielànd 

D Schwyz, däs kleina, neutràla, 
süfra Landla, mit sina wunder- 
scheena Bargländschàfta, isch 
waltwitt àls Ferielànd bekànnt. 
Pàràdiis mit sina blàuia See, un 
sina vierasebzig wissa viertàui- 
siger Gìpfel. Doch üsser 
Vierwaldstättersee, Lago 
Maggiore, Matterhorn, un 
Aletsch Gletscher, e waltbe- 
kànnt Nàtürwunder, fàlla jedem 
sofort noch e Màssa Stichwärter 
i, wie Ühra, Masser, Schokolà, Kaas, Tünnel, Bànka, Röschti ... Un nit 
vergassa d Schwyzer Garde vom Pàpscht, wo vor kurzem si fimfhunder- 
jabriga gfiirt hàt. 

Grindungsmythos 

D schwyzer Identität isch vo jehar mit zàhlriicha Klichee verbunda 
wora, un me kàt d Schwyzerseel nur versteh, wenn me verschidena 
Grindungsmythos in Kàuif nimmt : dr Rütlischwuhr (1291) vo de dräi 
Wäldstätta, dr legendär Àrmbruschtschitza Wilhelm Tell, wo zerscht dr 
Äpfel uffem Kopf vo sim Suhn, un kurz druf d Stirna vom Gessler in dr 
hohla Gàssa vo Kussnacht troffa hàt; dr Arnold Winkelried, wo d 
Schlächt vo Sempach (1386) entschida hàt, indam ar sich uf d habsbur- 
gischa Hällebàrda gstirzt hät: da Siig vo de Barglitt eber d stolza Ritter, 
do drunter e gross Teil vom elsassich Âdel, isch e europäisch Ereignis 
gsìì ; drzüe dr Eisidler Niklaus von Flue, wo, àn e 1481, d Ührkàntona 
mit gwissa Städt vereinigt hàt, un s Heidi, wo sina Heimetbarga waltbe- 
riehmt gmàcht hät. 

Bewunderungswart 

D Schwyz isch hält immer e Sunderfàll est. un isch’s o bliba. E Land, 
wo d’greeschta Zàhl vo Nobelpriistrager pro Iwohner zählt: vom Grinder 
vom Rota Kritz, dr Henry Dunant bis zum natüralisiert Einstein, kà me 
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nur bewundera. Mit sina vier Nätionàlsprocha, ditsch, franzeesch, italia- 
nisch un rätoromänisch, isch däs Lànd nt e güeter Beispil fer e mültikül- 
türella Gsellschäft ? Funktionniert däs bundesstäätliga System, wo de 
Gmeinda un de sechsazwänsig Käàntona e hoch Maas àn 
Salbschtstandigkeit àverträuit, nit prima ? 

S müess doch e bsunder Lànd sì, sunscht data mit sovil waltbekännta 
Perseenligkeita ihra Feria dert unandlig verlängera. Wurum ? D Antwort 
kännt me vom Michael Schumacher, Charles Aznavour, oder Alain 
Delon biku, obwohl Ass me eberziigt isch, àss sie nur waga dr güeta 
Bargluft dert definitiv wohna. Oder isch’s àm And doch wie dr Stiirunkel 
nit so galdgiirig isch ? 

Kä Gald, kä Schwyzer ! 

Iech d Schwyz wirklig e Pàràdiis ? Oder isch àm And dr fâmoos 
Rôschtigràaba, zwischa dr ditsch un franzeeschsprachiga Bevölkerung 
doch nit nur e theoretischa Linie ? Hàt sich in de letschta Johra s Bild 
vom Heïdiländ nit e betzi erschittert mit Bànkskàndàla, Bànkrott vo 
Swissair, Nàtürkàtàschtropha ? 

Geschtert vo de Waltkriega  verschohnt, hitt noch misstrauisch dr 
Europaunion entgega, morn kännt jedoch d Schwyz àls Laboratorium fer 
s züekinftiga Europa diena. Aber Achtung ! Denn scho im Mittelälter, wo 
d Eidgenossa d beschta Söldner uf àlla Schlàchtfalder gsìì sin, hàt’s 
ghaissa : “Kä Gald, kä Schwyzer Ti 


dr Gletscher : le glacier àvertràuia : confier 

dr elsassich Àdel : dr Röschtigràba : le fossé des 
la noblesse alsacienne Röschti (frontière linguistique 
d Ührkàntona : entre Suisses germanophones 
les cantons primitifs (Schwyz, et francophones) 

Uri et Nidwald) d Eidgenossa : les confédérés 
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Symbol vom Elsàss 

Wenn’s e Gmies git, wo àn s Elsàss 
màhnt, no dankt me sofort àn s Krütt. 
Îsch’s ebba nit im Krütt, wo dr Stork 
unsera näigeborena Biebla findet ? 
- D’Maidla ìn de Rosa, nàtirlig! — Krütt, 
e Wort wo ebbis ernidrigend àn sich 
hät: E Krüttbür, dr Krüttgarta, 
Krüttsblätter, e Krüttskopf, Unkrütt sin 
Üssdreck, wo me nit unbedingt ins 
Müül nimmt fer e Kumplimant 
z’màcha. 

Doch hittzetägs isch d’elsassischa 
gastronomischa Spezilität, s Sürkrütt, 
zum e Walt-Hit wora. Es ghehrt zu 
de fimf C, wo schuns, uf fränzeesch, 
unser Landla bezeichna : Choucroute, Cathédrale, Coiffe, Cigogne, 
Colombages ! So Klischee gits hàlt, leider, eber jedi Gegend vo dr Walt. 
Ja, Elsàss un Sürkrütt sin hält nit trennbar ! E Menükäàrta ohna Sürkrüt 
isch küm dankbàr. Un wem me o in ander Lander àpetitliga 
Sürkrüttplàtta kà finda, so kenna’s nur nogmàchta Fälschunga sii! Gràd 
wi mit Lacoste Tee-Shirt, Vuiton Taschla oder Swatch Ühra! 
Krüttverdütti, noch amol! 


Changchung 

Doch wenn o unser elsasser Stolz amol meh ein uf dr Dèckel bikummit, 
so müess me doch dr Wohret in d’Âuiga lüega : nei, s Sürkrütt isch nit 
im Elsàss erfunda wora. Vor äb’s uf Kolmer un Milhüsa ku isch, hàt’s 
tàuisigi vo Kilometer hinter sich lega müessa. Danka doch, vor meh às 
2000 Johr, ech "e Eberlaba vo Milliona chinesischa Àrbeiter, wo d’ großa 
Müra bàuia han, nur meeglig gsìì wì se zum Riis o Sürkrütt gassa han. 
D’einsigschta Meegligkeit fer so vil Menscha z’ernähra, isch salamols 
e vo uns unbekännta assbähra Pflanza gsìì ` Krütt, uf chinesisch 
Changchung, erhàlta im Wi. 
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Ìsch’s vo dert zu uns ku dur d’Huna vom Attila, dur d? Mongola vom 
Dschingis Khan, odder hät dr Marco Polo vo sina erfinderischa 
Seereisa mitbrocht ? Wichtig isch àsses Sürkrütt, dänk sim hocha Gehàlt 
àn Vitamin C, s bèschta Mittel gega dr Skorbütt wora isch, un so im 
fàmos Capitaine Cook un Ander Seelewa erlauibt hät näja Gegenda 
z'endecka. 


Rezapta àm làuifenda Band 

Uf jeda Fal hàt s Sürkrütt, ufbewährt inra Sàlzbriehja, im fufzehnta 
Johrhundert dr Rhi eberqueert, un im Elsàss làngsàm e Delikatesse, un 
z’àllererscht in de Kloschter e Faschtassa wora. S Vorbereita vo dara 
eifàch zu konserviera Kràftnährung isch vo de elsassischa Bürslitt regel- 
maßig verbessert wora, un jedes Dorf, jedi Fàmelie hät si eiga Rezapt 
entwickelt. 

Fàscht ràui un kràchig unter de Zehn oder ufgwärmt mìt Knäpfla ? 
Schwinaschmàlz oder Gansafatt ? Düet me d’Siira mit me Äpfelschnìtz 
mildra ? Gheert e Gleesla Kirsch ìn dr Topf ? Mit Spack, Winerla, Rìppla, 
Graichts oder Fisch ? Wàchholderbeera, Lorbeerblätter, oder Kimmel ? 
Trinkt me drzüa e Glàs Wisswi oder e Humpa Bier ? D’Hàuiptsàch isch 
as gschmeckt! 


Jeda Tàg Sürkrütt ? 

Kaloriàrm un riich àn Vitamin un Mineràlstoff, hàt s Sürkrüt noch 
scheena Tàge vor sìch, trotz unsera näja elsassischa Speziàlitäta wì Pizza, 
Paëlla un Couscous. Zwàr kà me, wì gsait, e Sürkrüttplàtta o ìn Venedig, 
Madrid un Djerbah gniessa (?). 

Dr Wilhelm Busch müess vo dam Gmies eberziigt gsii sìì wo ar so 
unggfahr behàuipta hät : “Gschäit isch nur da wo uf sina Gsundheit 
schàuit, un jeda Tàg e Portion Sürkrütt verdàuit 1" 

Krüttverdüschmi noch amol ! 


Krütt Bigütt, Krütverdütti, Krütverdüschmi : 
jurons anodins intraduisibles 

d Sàlzbriehja : la saumure 

Graichts : du fumé 
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D Schüel isch d Schuld 


D Schüel kritisiera isch vo 
jehar im Fràankrich e nàtionàl 
Sport gsii. S isch hält immer 
eifàch im e Sindabock àlla 
Untugenda vo dr Gsellschaft 
in d Schüa schieba, un domit 
sich d Hand in Unschuld 
wascha. Sogàr wenn me do 
drbi àlles un si Gegateil 
behäuiptet. Jeda Generation 
meint d Zitt, wo sie d Hosa 
uf de Schüelbank àbgnutzt 
hät, isch dr guldiga Zittàlter gsìì. Verschtandlig ! S isch d Zitt wo mit 
Jugend un Sorgalosigkeit mt. 


Sehnsucht 

Ìn ältera Kreisa isch sogàr dr Mythos vom fàmosa Triumviràt, dr Herr 
Lehrer , dr Herr Pfarrer un dr Herr Maire, noch ferm labhàft, wo 
schiins Ordnung, Reschpakt un "Prügelpedagogie" Trumpf gsii sin, wo d 
Haselnussrüeda e Ehreplàtz in dr Klàssa kà hät, 

Sehnsucht o nohnem Certificat d'études, wo definitiv àn e 1989 
verschwunda isch. Leider, wenn scho meischtens ungfar ninzig Prozant 
vo de Kàndidàta da Exàma bschtända han, müess me feschtstella, Ass im 
Durschnitt küm fufzig Prozant vo de Schieler vo me Johrgàng ihra 
Grundschüeljohra mit dam Diplom àbgschlossa han. D àndera sin gàr nit 
ufgstellt wora, oder sin in de kleina Klàssa bliba hocka. Wie me sich 
doch kat tauischa ! 


Schuldig 

Ìm ninzehnta Johrhundert isch d Schüel d Schuld geit, àss mir dr 
sibzigzer Krieg verlora han, drno àss nimm gnüe Jugendkräfte vorhända 
geil sin in de Fàbrika un uf de Bürahäff, bsunders im Elsàss wo d 
Schüelpflicht d'erschta Mäsnähma vo de ditscha Behôrda gsii isch, àn e 
1871, zeh Johr vor de Jules Ferry Gsetzer. Später isch d Schüel d Schuld 
geit, àss nimm Elsassich greddt wora isch, às d Kinder nimm heeflig sin, 
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às mir weniger Guldmedaille àn de olympischa Spiler gwuna han, às mir 
d Füessbàllwaltmeischterschàft gega Itàlia verlora han, sicher o àss dr 
Zidane im Materazzi e Kopfstoß ga hàt, u.s.w. 


D Schüel isch s Spiegelbild vo dr Gsellschàft 

Un doch wenn me àlles in Kàuif nimmt, isch unsera Schüel gàr nit so 
latz, un wird in vil Lander àls Beischpil àglüegt. Ìnra Walt wo sich grund- 
setzlig verandert hàt, müess sich d Schuel àpässa. Ìnra Gsellschäft, wo d 
Angscht vo dr Züekunft immer greeßer wird, wo d Ârbeitslosigkeit stiigt, 
verkrämpfa sich d Verhältnisse mit de Eltra, un e Schüelmisserfolg 
beditet fer e Kind e schwar Hinterniss im Laba. Me verlängt im 
Lehrpersonàl, nit nur Kenntnisse eberga, Aber o gega àlla Untugenda 
z'kampfa, mankmol àm Plàtz vo dr Fàmilie. Doch, git me de Betraffenda 
àlla Mittel fer däs Ziil erreicha ? 

Vil Kinder wissa jo nit, wàs es will heia sich Mich ga, wie wichtig e 
regelmaBiga Schloof isch, veràntwortlig sii, allei eber e Strof läuifa, wie 
dr Schüelwag kàt lehrriich sì, z'Füess. D Feria mien sich àn verchidena 
Turismuslobby àpàssa, sogàr d Verteilung vo de Schüeltaga nimmt nit in 
Acht s intrassa vom Kind, àber d Bequahmligkeit vo de Erwächsena. E 
Notzeicha, wo àbsolüt arnschter gnu sott wara, isch dr Diraktermängel in 
de Grundschüela. 

E Tràuim 

Ìch hà getràuimt, àss àlli Àhanger vo Rassismus, Fremdahàss, 
Unduldsàmkeit, Üsschluss, Gwàlt e scheena Tàg merka àss ìhra Àsìchta 
kä Àklàng meh han bi dr Jugend, un àss sìe mien, verdrossa, erkenna : 
"Do ìsch d Schüel drà d Schuld". 


dr guldiga Zittàlter : l'âge d'or 
hocka bliba : redoubler 

e Schüelmisserfolg : l'échec scolaire 
d Unduldsàmkeit : l'intolérance 
verdrossa : dépité 
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Da Titel kummt merckwirdig 
vor, denn me sait ender 
“Verzehl doch kä Marla !”, 
Marla im Sinn vo Witz, Lug, 
Unsinn. Iech däs nit schäd ? 
Denn Marla sinn meschtens 
àlta Text, wo mindlig vo àlla 
Välker, un zu àlla Zitta 
verbreita wora sin, un ihra 
Aktüalität nie verliera. Mehrera 
Generàtiona sin mit Marla groß 
worda, doch hita begeischtra 
sich scho d kleina Kinder häuiptsachlig fer Helda wo ihna d Tele oder 
Computerspiiler vorfiera. 


“Es war einmal ...” 

Wie steht’s denn eigentlig mitem Hànsel un Gretel, Rotkappala un 
Aschaputtel ? Wird’s nit boll Zitt fer saga: "Ach, wie schlacht, Ass niema 
meh weiß, àss ich Rumpelstilzchen heiß." Ja “Spieglein, Spieglein àn 
dr Wànd, wie isch’s mit de Marla in unsrem Land ?” Un wenn me vom 
“Tischlein deck dich” redd, no dankt d Jugend unmittelbàr nur noch àn 
d Zäuiberkunscht vom Harry Potter. 

Wievil Junga kenna noch, wie ihra Voràhna, die gheimnisvolla Wasa 
üssem Wässer, Wàld, Arda un Luft : Fee, Haxa, Zauiberer, Tierla un 
Pflanza wo reda, beesa Geischter, Baim wo Nährung un Kleidung 
spanda, Nixa, Zwargla, Rüsa, Menschafrasser, Drächa, Monschter, 
Meerjungfrèuia un Wässermannla. 

Säigs üssem franzeescha Bereich vom Perrault : “dr gschtifelta Kater, 
Blâuibàrt, s Dornreesla”, üssem ditscha vo de Brieder Grimm : 
“d Breemer Stàdtmüsikänta, d Fràui Holle“, üssem dänischa vom 
Andersen : “d kleina Seejungfer, s Maidala mit de Kritzerhälzla”, oder 
üssem gheimnissvolla Morgalànd vo de Tàuisig un ei Nàcht : “Aladin 
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un d Wunderlämpa, Prinzassin Sheherazade, Ali Baba un d vierzig 
Raiber”. 


Kinder brücha Marla. 

Ja, àlla Wisseschàftler sin sich einig : d Kinder brücha unbedingt 
die Walt mit Schlässer, Keniga, Prinzassina, Helda, Pflànza wo 
Menschagschtàlta à-namma, e Walt wo Boosheit un Hochmüet 
gschtrooft wird, Güetheit un Fleiß belohnt, e Walt wo fa Ângschta 
arnscht gnumma warda, e Walt wo ihna hilft ihra Furcht vo dr Züekunft, 
vo dr Finschternifi, vom Verloh, z’eberwinda. Zàuibermarla sin fàscht 
immer Erleesungsgschichtla; sie leesa Konflikta uf eifächer Àrt. 

Un eberhäuipt fer Marla isch me nie z’àlt ! Die Gschichtla begleita uns 
uf Schritt un Tt. Sin nit fer viel Menscha s Süecha no me Prinz, un 
d'Hoffnung no Riüchtum oder Mächt d" Schlissel zum Glick, un däs 
e Laba làng ? Wer dat nit garn e Blick dur e Krischtällkugla in d Züekunft 
wàga ? Hàt d’“beesa Schwigermama” nit d schreckliga Stiefmüeter 
àb-gleest ? Well wieschta Antla wott nìt amol e stolzer Schwàn warda ? 


Hoffnung 

E Umfrog hàt feschtgstellt, àss d Kinder doch e Lieblingsmarla han, un 
däs isch "e Schneewittschen un seba Zwargla”. Ìhra liebschta Marlafigür 
isch Aber s Aschaputtel. Üsserdam dat d Mehrheit garn inre Marlawalt 
laba, un e “Happy End” mitre wunderscheena Prinzassin dat sogàr dr 
hittiga Jugend behàga. Nur wie làng data sie "o üsshàlta allei im Wàld, 
oder sogàr ìm e Schloss, ohna Play Station, isch e àndera Frog. 

Doch egàl wer me frogt, ob Kinder, oder Erwàchsena : àlle sin sich einig 
fer z’sàga às Marla wichtig sin. Drumm mi Appel: “Opa un Oma, ver- 
gassa nit in unsera elsassicha Zwargla, hee un dà, e Marla z’verzehla |” 


d Voràhna : les ancêtres 

dr Menschafrasser : l'ogre, un anthropophage 
s Morgalànd : le pays du soleil levant, l’orient 
dr Wisseschàftler : le savant 
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“E Wichnachta ohna 
"Wiehnàchtsbàuim" isch kä 
rìchtiga Wiehnachta.” 


Ìmmergriena Pflànza. 

Scho Johralàng findet me 
àn Wiehnachta dr Tànnabàuim ìn 
de meischta elsassischa Stuba, 
Kircha, Gschafter, obwohl sich 
d’ursprunglicha Vogesatànna vom 
Àfäng bis vor kurzem fàscht immer 
in e Fichta verwändelt hät, wo 
schnaller wàchst. Hittzetägs nimmt 
d'Nordmannstänna eberhànd, wil 
si d’Àgla nit so bol verliert. 

D’ Labeskraft, wo in de immer- 
griena Pflànza steckt, hät vo jehar Heilkràft beditta. S Hüss im Winter mit 
Fichta, Tànna, Mistel, Buchsbäuim, Stàchpàlma, Wächholder ziera, hät 
e Sinn kà : Gsundheït in d’Wohnstuba bringa. 

D’ Idee, dr Johreswachsel mit griena Zwiiga z’fira, isch zwàr scho de Kelta, 
un speeter de Reemer mt fremd gsii. 

Ìm fimfta Johrhundert, verzehlt d’ Leganda, hät dr Mönch Bonifatius, 
d’Druida vo Geissmar im Ditschländ wella eberziga, àss d’Eicha kä heiliger 
Bâuim isch. Dorum hàt’r e riisiga Exemplàr lo umhäuia. Ìn sim Sturz hät da 
àlles um sich vernichta. Nur e jung Tànnala isch verschont bleba. Dr heilig 
Mànn, Prediger vo dr ’Nativität, hàt däs Ereignis üsgnutzt fer de 
Wunderbèuim Als Bäuim vom Christkindla z'erklära. 


Iech dr zierta Wiehnachtsbäuim elsassich ? 

Àn e 1494, redd dr Sebastien Brant in sim “ Narrenschiff " vo griena 
Tànnazwiig in de Hiiser. 

Wàs dr Wiehnachsbèuim àbelàngt, sina erschta Erwähnung in Schlettstatt àn 
e 1521, bedittet nàtirlig nit, àss er dert entstànda isch, Aber àss im Elsàss die 
Tràdition entwickelt wora isch, kà niema bezwifla. D’Protestanta bevorziega 
dr Wiehnachtsbäuim àls Gegasymbol zum kàtholischa Krippala. 
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Zerscht nur mit Äpfel un Oblaten (Hostia) ziert, sin, im Lauif vo de Johra, 
verguldena Nussa, Dâttla un Bredla drzüe ku, drno Pàpierrosa (Symbol vo 
dr Müettergottes), Wàffla, Labküecha, hinta no Liechtla : zwälf Kerzla, eins 
fer jeda Monet, oder Nuss-Schäàla mit Ehl gfillt, un e Doocha. Un uf 
dr Dolder dr Bethleemstarn, àls Spitz. 

Dr Goethe hät dr Wiehnàchtsbäuim àn e 1770 in Stroßburg lehra kenna, un 
in sim “Werther” erwähnt. 


E internationàlischa Mischung 

D polnischa Fräut vom Louis XV, Maria Leszcynska, hät dr Tànnabàuim in 
Versailles i-gfehrt, un e Johrhundert später, hàt d’ Helene vo Mecklemburg, 
Herzogin vo Orleans, ditscher Âbstämmung, e Tànna lo ziehra in 
de Tuileries. 

Àn e 1858 isch so ne kälter Winter in Lothringa gsìì, àss àn Wiehnachta kä 
Äpfel meh do gei! sin. Do hät, in Meisenthal, e Glàsbloser d’Idee kà, 
d’Pàràdisäpfel mit Gläskugla z’ersetza. 

D’Angalahoor stèmma üs dr Gegend vo Lyon, un d’elektrischa Girlànda sin 
àm Plàtz vo de Kerzla àn e 1880 in Àmerikà s erschta Mol uf de “Christmas 
Tree” erscheena. 


Vollmond oder Zuckerwàsser ? 

Hittzetägs wo d’Wohnunga meh gheizt sin, wàs kà me màcha, às d’ Âgla nìt 
so schnall àbkäja? 

E àlta Büraregel behäuiptet, d’Fichta mien dräi Tag vor’m elfta Vollmond 
àbgschnitta wara, 

odder isch’s besser wenn me dr Bäuim in Sàlzwasser odder in fiichta Sànd 
stellt ? 

Uf jeda Fal, Kär Wässer oder Zuckerwässer im Stander düet schiins 
dr Bàuim àm beschta frisch hälta. 


„Glickliga Wiehnachta“, un àchtung àss kä Fiirla à-geht, wo die scheenschta 
Stunda vom Johr in e Aschehiffala kà verwaändla ! 


d Fichta : l'épicéa s Aschehiffala : 
dr Doocha : la mèche le petit tas de cendres 
dr Dolder : la cime 
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Les voyelles brèves sont signalées par des consonnes doublées ou par un groupe 


de consonnes subséquentes. 


Les voyelles longues sont soit doublées, soit suivies d'un <h> d'allongement, soit 


suivies d'une seule consonne 


<ie> est un <i> long uniquement dans le pronom sie; sinon, c'est toujours une 


diphtongue. 


Quelques exemples 


Voyelles 
i fermé et long i, ii 
sauf : 
i fermé et bref i 
i ouvert et bref ì 
é fermé et bref 
i ouvert et long ì, ìh 
é fermé et long 
é fermé et long e, ee, eh 
è ouvert et long ä, ää, äh 
è ouvert et bref e, à 
e atone, différent e 
du e muet français variante a 
a palatal (clair) long a, ah,aa 
a palatal (clair) bref a 
a voilé ou sombre long à, àh 
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hila (pleurer) - hiilsch (pleures-tu?) 
sie (elle, ils, elles) 

si (son, sa) - Litt (gens) 

Kind (enfant) - Frindin (amie) 
verrissa (déchiré) - wi (comment) 
mir (à moi) - Spil (jeu) 

ìhm (à lui) 

jeder(chacun) - Schnee (neige) - 
weh (mal) - gheera (appartenir) 
fer (pour) 

ar wär (il serait) - wähla (voter) 
hell (clair) - ebbis (quelque chose) 
- kä (pas de) - känner (aucun) - 
Kenner (connaisseur) - ich mächt 
(j'aimerais) 

schlofe / schlofa (dormir) 

Maidle / Maidla (fille) - Gfàangener 
(prisonnier) 

Wag (chemin) - laar (vide) 
Baradrack (réglisse) - Manner 
(hommes) 

làda (charger) - àber (mais) - fàhra 
(rouler) - àfànga (commencer) 
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a voilé bref à Mànn (homme) - àbfähra (partir) 
u fermé et long ü, üh düra (durer) - Ühr (montre) 
variante üü Büür (paysan) 
u fermé et bref ü düscha (échanger) - lütt (bruyant) 
ou fermé et long u, uh Dubel (ballot) 
variante uu suudla (gribouiller) 

ou fermé et bref u Schnuffel (museau) 

dumm (stupide) 
o fermé et long 0, oh, 00 Ofa (poêle) - Kohla (charbon) 

dü schloofsch (tu dors) 
o fermé et bref o offa (ouvert) 
Diphtongues 
a + 1 ouvert / fermé ai, ei Maidla (fille) - Baim (arbres) 

Ei (oeuf) - zwei (deux) 
a voilé + i ouvert ou fermé àui Bâuim (arbre) - Fràui (femme) 
è ouvert + i ouvert/fermé äi dräi (trois) 
i fermé + e atone ie, ia lieb / liab ( gentil) - riefa / riafa 
(appeler) 
u fermé + e atone üe hüeschta (tousser) - Schüel (école) 
Consonnes 


Bumpa (bombe) - Pumpa (pompe) - Dorf (village) - trürig (triste) - Gàs (gaz) - 
Hoka (crochet) - Drack (saleté) - Qualla (source) - nix (rien) - Ochs (boeuf) - 
Màdàm (madame) - Nascht (nid) - bringa (apporter) - mankmol (parfois) - Pfaffer 
(poivre) - Zitt (temps) - trotzdam (quand même) - Tschabber (chapeau) - gaitscha 
(bavarder) - Fadra (plume) - Narva (nerfs) - Philosoph (philosophe) - Wi (vin) - 
s, B derrière voyelle longue : lasa (lire) - Soft (rue) 

ss derrière voyelle brève et diphtongue : dussa (dehors) - siess (sucré) - dàss (que) 
- dàs (le, la) 

sch, sp, st : Schuss (tir) - spot (tard) - Stork (cigogne) 

schp, scht : Waschpa (guêpe) - gìnschtig (favorable) 

ch : ich (je) - Lächer (trous) - 

jeder (chacun) - käja (tomber) 


* Charte de la Graphie harmonisée des parlers alsaciens, système graphique 
GRAPHAL / GERIPA, Groupe d'Etudes et de Recherches Interdisciplinaires sur le 
Plurilinguisme en Alsace et en Europe, Dir. Albert HUDLETT, Université de Haute-Alsace. 
L'auteur remercie particulièrement Edgar ZEIDLER de Hundsbach, professeur au Lycée 
Jean-Jacques Henner d'Altkirch, pour sa collaboration et ses précieux conseils. 
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